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Quatrième centenaire 

de la Compagnie de Jésus 

LETTRE APOSTOLIQUE 
DE SA SAINTETÉ PIE XII , 

PAPE PAR LA DIVINE PROVIDENCE, 
A SON BIEN-AIMÉ FILS, 

WLODIMIR LEDÔCHOWSKI, 
SUPÉRIEUR GÉNÉRAL DE LA COMPAGNIE 

DE JÉSUS, 
A L'OCCASION DU QUATRIÈME CENTENAIRE 

DE LA FONDATION 
DE LA MÊME COMPAGNIE 

B I E N CHER FILS, 

Salut et bénédiction apostolique. 

Vous savez combien Nous est chère et en quelle estime 
Nous tenons la Famille de S. Ignace, que vous gouvernez, 
depuis vingt-cinq ans, avec sollicitude et prudence. Au­
jourd'hui, après 400 ans écoulés depuis que Notre prédé­
cesseur Paul I II , d'étemelle mémoire, a approuvé la 
Compagnie et l'a dûment établie par sa Lettre Aposto­
lique Regimini militantis Ecclesiae, ne soyez pas surpris 
si Nous voulons prendre part à la célébration de cet 
événement et Nous réjouir avec vous. Votre joie, bien 
qu'assombrie par des nuages de tristesse, à raison des 
malheurs et des inquiétudes du présent, n'en est pas moins 
la joie de l'Église universelle, car Elle doit beaucoup à 
votre famille religieuse et à ses glorieux états de service, 
pendant ce long espace de temps. 

Nous prenons plaisir à rappeler aujourd'hui sommaire­
ment ces hauts faits, tant pour Notre consolation que 
pour la vôtre. Notre but est encore, par la considération 
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reconnaissante des grandes œuvres que la Providence a 
donné à vos ancêtres et à vous d'accomplir, au cours de 
ces quatre siècles, de vous amener tous à offrir au Père 
Céleste d'incessantes act ions de grâces. Puiss iez r vous en 
même temps, confiants en sa Providence, tirer de vos 
grands souvenirs l'encouragement nécessaire pour conti­
nuer sans faiblir à promouvoir la plus grande gloire de 
Dieu et le salut des âmes. 

Bien difficiles, certes, les conditions que votre Fonda­
teur et Législateur eut à affronter de son temps. D'un 
côté, dans l'enthousiasme suscité par une connaissance 
plus approfondie de la sagesse et de la civilisation païennes, 
les esprits s'enflammaient jusqu'à regarder avec dédain les 
règles de la vie chrétienne, comme étant de peu d'impor­
tance, ou même, à leur dénier toute valeur, au regard de 
la raison humaine. 

Par suite, les mœurs de plusieurs, chez ceux mêmes 
à qui il appartenait de prêcher d'exemple, se relâchèrent, 
et, brisant tous les freins, firent naufrage entièrement. 

Il n'est pas étonnant que la tempête soulevée par les 
Réformateurs du Nord de l'Europe parût devoir ébranler 
et renverser les colonnes mêmes de l'Église. Il n'est pas 
étonnant que des nations entières, qui rejetaient l'auto­
rité de leurs chefs ecclésiastiques, et même celle du Pape, 
aient été arrachées au centre de l'unité et soient entrées 
pour leur malheur dans les voies de l'hérésie. 

D'un autre côté, si le trouble des esprits et des So­
ciétés donnait aux bons les plus graves inquiétudes, et 
semblait réduire à l'impuissance les apôtres de Jésus-
Christ, il s'ouvrait à eux un champ de labeurs nouveau 
et difficile. Des contrées immenses, à l'est et à l'ouest, 
étaient découvertes, dont les populations privées de la 
vérité révélée par le Sauveur attendaient l'heure de 
la grâce. 

D a n s ces circonstances tragiques, toutefois, le^Christ 
montra merveil leusement qu'i l préservait sa chaste Épouse 
des souillures du dedans et du dehors, et redoublait sa 
fécondité. 
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D a n s le jardin de l'Église jaillissaient, si on peut dire, 
de nouvelles sources; les plus brillantes fleurs de sainteté 
s'épanouissaient et répandaient un parfum exquis. 

Des hommes et des femmes, modèles des vertus chré­
tiennes, dressèrent des barrières infranchissables aux tor­
rents de l'impiété. Se livrant avec zèle et industrie à la 
propagation de la foi catholique, ils détournèrent des 
voies de l'erreur les brebis égarées, soit par leurs prédi­
cations ferventes, soit par des livres pleins de sagesse, 
soit par-dessus tout par l'exemple de leur vie sanctifiée. 

Or, il est notoire que parmi ces saints personnages 
— d e gloire différente, « comme l'étoile diffère de l 'étoi le 1 » — 
Ignace de Loyola occupe l'un des premiers rangs. Il est 
notoire aussi que la Compagnie de Jésus a pris une part 
marquée dans la Réforme catholique. 

Cela est juste et mérité. Écoutez à ce sujet les pa­
roles de mon prédécesseur immédiat, d'heureuse mémoire: 
« L'Histoire témoigne que la Chrétienté réconfortée par 
l'aide si opportune que lui apporta Ignace reprit rapide­
ment vigueur. Il serait bien malaisé d'énumérer les 
grandes œuvres accomplies par la Compagnie pour la 
gloire divine, sous l'inspiration et l'impulsion d'Ignace. 
On a vu ses enfants repousser victorieusement les assauts 
de l'hérésie, s'appliquer partout à la réforme des mœurs, 
restaurer la discipline affaiblie dans les rangs du clergé, 
e t pousser des âmes innombrables au sommet de la 
perfection. Nombreux furent aussi les fils d'Ignace qui 
se dévouèrent à l'œuvre de l'éducation pieuse des enfants 
e t à leur culture libérale, pour en faire une génération 
vraiment chrétienne. Beaucoup d'autres encore se dis­
tinguèrent en portant la lumière de la foi aux infidèles, 
é tendant par de nouvelles conquêtes le Royaume de 
Jésus-Christ 2 . » 

Disons-le donc sans crainte: Dieu qui a suscité des 
Saints en d'autres temps contre d'autres erreurs, avait 
député Ignace et sa Compagnie pour combattre l'hérésie 

1. / Cor., x v , 41 . 

2 . Epist. Aposl. « Medilontious Nobis », A. A. S., 1922, p . 630. 
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de son époque. Disons aussi que les innombrables fils de 
S. Ignace, dans le cours des quatre siècles écoulés, ont 
affronté des erreurs nouvelles avec un courage indomp­
table, fourni à l'Église dans ses heures critiques un nouvel 
appui, et ont produit mille fruits de salut. 

En vous offrant N o s félicitations, N o u s voulons faire 
rapidement le relevé de tant d'activités fécondes. 

En premier lieu, N o u s sommes heureux de faire le plus 
grand éloge de la doctrine ascétique de S. Ignace. Elle 
prépare et oriente les âmes à ce que « le Christ soit tout 
en tous 1 », ayant ainsi pour unique objectif de diriger 
toute la vie humaine à la plus grande Gloire de Dieu, 
comme à sa fin suprême. Cet te discipline ascétique est 
mise à la portée des membres de votre Compagnie d'abord, 
mais aussi des chrétiens de toutes les catégories, qui ont à 
cœur de faire leur salut. Ils s'en imprègnent spécialement 
dans d'opportunes Retraites où les Exercices spirituels se 
font selon la méthode de S. Ignace, selon la méthode de 
ce petit livre d'or que Notre Prédécesseur d'éternelle mé­
moire, Benoît X I V , dans sa Lettre Apostolique Quantum 
Secessus, a déclaré vraiment « admirable ». 

Combien d'hommes oubliaient les choses du Ciel, ab­
sorbés qu'ils étaient par les affaires temporelles, séduits 
par les attraits du plaisir et les désirs mauvais , enfoncés 
dans le péché, combien, dis-je, entrant en retraite et se 
recueillant au moins quelques jours, ont dégagé leurs 
pensées submergées par les choses du temps pour les 
élever vers le Ciel! Combien ont mis ordre à leur con­
science et obtenu, avec le pardon de leurs fautes vers 
lequel ils soupiraient, la grâce, la paix et la tranquillité 
de l'âme! 

Loin des occupations extérieures, dans la solitude de 
l'esprit, à l'abri des soucis temporels, on se rend capable 
de prêter attent ion à la divine sagesse, de goûter les biens 
et les joies de l'Éternité. L'on expérimente alors sans 

1. Col., m , 11. 
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peine la vérité de la parole de Jésus: « A quoi sert de 
gagner l'univers si on vient à perdre son âme 1 ? » 

En même temps, il apparaît clair comme le jour que 
tout ce qui détourne de l'Éternité bienheureuse ou qui 
ne s'y oriente pas est « vanité pure et tourment de l'es­
prit 2 ». Avec raison, par suite, Notre Prédécesseur im­
médiat Pie X I , dans sa Lettre Encyclique Mens Nostra3, 
déclare-t-il que « dans les Exercices spirituels se trouve 
une incomparable sauvegarde de la vie éternelle ». 

Et comme la méthode particulière à S. Ignace en 
cette matière est éminemment efficace, ce même Pontife 
a bien voulu, dans sa Lettre Apostolique Summorum 
Pontificum \ en réponse à la pétition des Évêques, nom­
mer et proclamer Ignace Patron de tous les Exercices 
spirituels. 

Il convient donc que tous les enfants de S. Ignace 
aient cette méthode de Retraites à cœur, et fassent les 
Exercices en leur temps, avec beaucoup de piété et d'ap­
plication. Qu'ils reconnaissent dans les Exercices comme 
le berceau de leur Ordre; car, selon une pieuse croyance, 
c'est quand votre Fondateur et Législateur a vécu dans 
la solitude de la grotte de Manrèse, absorbé dans la prière 
et la méditation, loin des distractions, que s'est levée 
dans son esprit, comme venue du Ciel, l'idée de la mi­
lice sainte que serait la Compagnie de Jésus. 

Que les enfants de la Compagnie s'exercent diligem­
ment dans cette carrière de la vie spirituelle, pour at­
teindre leur propre perfection d'abord, mais, aussi, qu'ils 
s'efforcent, à temps et à contretemps, comme ils ne 
manquent pas de le faire déjà, d'attirer dans les Maisons 
de Retraite, en plus grand nombre possible, des mem­
bres du clergé et des laïques de toutes les classes. Ces 
Maisons de Retraite, fréquentées avec pieuse intention, 
doivent être ouvertes à tous. 

1. Matth.. X V I , 26. 
2. Eccle., II , 17. 
3. A. A. S., 1929, p. 691. 
4. il. il. S-, 1922, p. 420. 
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Il est une autre raison de vous féliciter de tout cœur 
en cette circonstance et de vous adresser N o s paternelles 
exhortations. Il N o u s souvient, certes, que votre Com­
pagnie, dès l'origine, s'est vouée de toute son âme et de 
toutes ses forces à la tâche de préserver, contre les trom­
peries de l'erreur, la Foi catholique pure et entière, de 
revendiquer les droits sacrés de l'Église et du Souverain 
Pontife, de propager l'Évangile par le moyen d'hommes 
apostoliques, semeurs de la Parole parmi les nations. 

En chacun de ces ministères, il suffit de feuilleter vos 
annales pour reconnaître que vous avez accompli des 
hauts faits qui méritent d'être inscrits en lettres d'or, 
non seulement dans votre Histoire, mais dans celle de 
l'Église. 

Voici que se présentent à Notre esprit les noms de 
ces hommes éminents en sainteté, comme Pierre Canisius 
et^ Robert Bellarmin, tous deux déclarés Docteurs de 
l'Église par Notre Prédécesseur immédiat, qui ont refoulé 
par leur parole, par des écrits pleins de sagesse, les as­
sauts de l'hérésie. Ils ont, à force de travail, publié des 
ouvrages de la plus haute valeur et qui ont répandu une 
abondante lumière sur la doctrine catholique. Il N o u s 
vient à l'esprit les noms d'un Pierre Claver, d'un François 
Régis, d'un François de Géronimo qui ont amené au bercail 
de Jésus-Christ d'innombrables brebis, les instruisant des 
préceptes évangéliques et les purifiant dans les eaux du 
Baptême, ou encore les ramenant à une manière de vivre 
conforme à leur foi. Il nous vient à l'esprit les noms de 
François de Borgia, de Joseph Pignatelli, qui, en dirigeant 
les progrès de votre Compagnie, ont mis leur effort cons­
tant à former des ouvriers évangéliques et de braves soldats 
du Christ, à les tremper et enflammer du feu de la charité. 

E t encore, la tâche de soumettre les nations lointaines 
à la douceur du joug de Jésus-Christ, tâche que l'âme 
ardente de S. Ignace embrassait déjà, quand il traçait 
les grandes lignes de votre Institut, cette tâche a été 
entreprise, aux premiers temps de votre fondation, par 
le plus illustre des enfants d'Ignace, par François Xavier, 
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que N o s Prédécesseurs ont proclamé l'Apôtre des Indes 
et le Patron de toutes les Missions. 

Nombreux dans votre Compagnie, en ligne ininter­
rompue, ceux qui ont marché et marchent encore sur les 
traces de Xavier, hérauts de l'Evangile, eux aussi, ou­
vriers ardents et puissants parmi les infidèles du monde 
entier. 

Nombreuse la troupe de vos martyrs, de ceux qui, 
après avoir épuisé leurs forces à l 'œuvre du progrès et de 
la défense de la religion, ont enfin, dans toutes les parties 
du monde, versé leur sang pour la foi en Jésus-Christ. 

Les ennemis du Divin Rédempteur et de l'Église ont 
poursuivi votre Compagnie d'une haine et d'une animo-
sité particulières: c'est pour votre honneur, non pour 
votre discrédit. Quiconque marche avec grande fidélité 
sur les traces du Maître, avec un amour fécond en œuvres, 
doit nécessairement exciter dans une certaine mesure la 
detestation des impies. Le Sauveur lui-même l'avait 
prédit à ses Apôtres: « Vous serez en haine à toutes les 
nations à cause de mon N o m 1 » ; « Si vous étiez du monde, 
le monde aimerait ce qui lui appartiendrait en propre; 
mais parce que vous n'êtes pas du monde et que je vous 
ai choisis du milieu du monde, à cause de cela le monde 
vous h a i t 2 . » 

Dans les persécutions, en butte aux injures et aux 
calomnies, ne perdez donc pas courage. Souvenez-vous 
de cette parole divine: « Bienheureux ceux qui souffrent 
persécution pour la justice, car le Royaume des Cieux 
est à eux 3. » Poursuivez avec un zèle plein d'élan vos 
œuvres de salut, tout joyeux, comme les Apôtres, « d'être 
jugés dignes de souffrir pour le nom de J é s u s 4 ». 

Je ne voudrais pas, non plus, en cette circonstance, 
taire les éloges que votre Compagnie s'est attirés, au 
cours de ces quatre siècles, pour l'éducation morale et 

1. Matth., x x i v , 9. 
2 . Jean, XV, 19. 
3 . Matth., v. 10. 
4. Act., V, 41. 
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intellectuelle départie à la jeunesse. Vous êtes entière­
ment convaincus de l'importance de cette oeuvre. Vous 
réalisez que l'avenir des sociétés et de l'Église aussi est 
en étroite dépendance du caractère de l'école et de l'édu­
cation qu'elle donne. Parlant en général, le citoyen ne 
sera pas autre, le fidèle ne sera pas autre que son éduca­
tion première l'aura façonné. 

Vous méritez donc bien l'éloge que Nous vous adres­
sons ici. En ouvrant d'innombrables écoles et collèges, 
vous cultivez par la science l'âme tendre des enfants, vous 
la formez à la pratique des vertus, vous en faites des mo­
dèles de la manière chrétienne de vivre et vous Nous 
fournissez de grands motifs d'espoir pour l'avenir. 

C'est une heureuse pensée d'offrir à l'admiration de 
cette jeunesse étudiante les exemples de ces jeunes Saints 
comme Louis de Gonzague, Jean Berchmans, Stanislas 
Kostka, qui ont gardé inviolé le lis de leur pureté, lui 
donnant comme armure protectrice les épines de la 
pénitence. 

Vous ne pourvoyez pas seulement à l'éducation des 
plus jeunes, mais, comme l'a recommandé votre Fonda­
teur et Législateur, dans sa prévision des temps futurs, 
vous érigez des Maisons d'Études supérieures et des 
Universités nombreuses. Vous y instruisez les clercs dans 
la doctrine et la piété conformes à leurs fonctions sacrées, 
et selon l 'attente de l'Église. C'est ce que vous faites 
avec grande distinction dans Rome même et sous Nos 
yeux, dans l'Université Pontificale Grégorienne et les 
Institutions connexes. 

Vous donnez aussi aux laïques de toute condition une 
formation soignée en vue de la vie privée et publique 
qui les attend. 

Un grand appui à l'œuvre de l'éducation vous trou­
vez dans ces Associations pieuses et apostoliques que 
sont les Congrégations de la Sainte Vierge. Les Congré-
ganistes, ce sont des auxiliaires de choix, enrôlés dans 
l'armée de la paix, sous l'étendard de Marie, et que 
l'Église trouve toujours prêts à répondre à son appel. 

[2561 
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Continuez donc avec votre zèle accoutumé à promou­
voir ces saintes entreprises, et ne croyez jamais en avoir 
fait assez. Aussi longtemps, en effet, que la jeunesse de 
quelque pays que ce soit fréquentera des écoles, recevra 
un enseignement où l'erreur, sous le nom de vérité, séduit 
les âmes; aussi longtemps qu'un souffle impie corrompra les 
mœurs, tous les efforts doivent être tentés pour que nulle 
part ne manquent les écoles de saine formation et de vrai 
savoir, pour que la lumière qui dérive de la saine doctrine 
et l'enseignement des vertus chrétiennes éclairent les 
esprits des étudiants. 

D e même, maintenez, développez vos autres Œuvres 
de religion, de charité, de piété. Vos prédécesseurs vous 
ont laissé des exemples à imiter dans tous les genres 
d'entreprises. Marchez sur leurs traces, avec beaucoup 
de dévouement et d'énergie, et puissent leurs vertus et 
leur sainteté vous exciter à des initiatives encore plus 
fructueuses. 

N o u s vivons en des temps nouveaux, qui réclament, 
même dans l'ordre spirituel, de nouvelles œuvres, de nou­
veaux labeurs, de nouvelles armes. Il faut pourvoir aux 
besoins modernes et croissants de notre âge. Dans votre 
zèle ardent, n'en négligez pas les moyens, mais faites 
tous vos efforts pour que ce qui est caractéristique de 
votre époque puisse servir abondamment à affermir le 
Règne de Jésus-Christ et à le répandre au loin. 

Cependant, votre Institut qui N o u s est cher à N o u s 
comme à vous, ne doit pas changer; le mode de gouver­
nement où il s'appuie ne doit pas changer; l'esprit dont 
il se nourrit ne doit pas changer. Gardez intacte aussi 
l'obéissance enthousiaste qui vous attache indéfectible-
ment au Saint-Siège. 

Mais , sur ce point, vous n'avez pas besoin d'entendre 
N o s exhortations. Notre Prédécesseur, en effet, Pie X I , 
d'éternelle mémoire, dans son Encyclique Paterna Caritas1, 
a déclaré que la Compagnie de Jésus doit être toujours 
la même, et il l'a encore confirmée de son Autorité. Il 

1. A. A. S.. 1933, p . 245-246. 
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a voulu vous voir garder inviolables vos Constitutions, 
les orientant à des entreprises toujours plus glorieuses, 
car elles sont un héritage sacré reçu de vos Pères, et elles 
donnent son caractère particulier à la Compagnie. 

N o u s faisons à Dieu d'instantes prières pour vous. 
N o u s Lui demandons que tout ce que Nous avons dit 
dans cette Lettre, Notre très cher Fils, avec la pensée 
de vous louer plutôt que de vous exhorter, devienne de 
plus en plus la réalité de tous les jours. 

Que votre Fondateur et Législateur, entouré de gloire 
au Ciel, ne laisse pas d'être présent parmi vous, ses fils, 
et de prendre part à votre joie, en ce glorieux Anniver­
saire. Que les innombrables saints personnages qui ont 
jeté tant de lustre sur votre Compagnie par leurs vertus 
et leur sagesse soient aussi au milieu de vous. 

Puissent-ils obtenir du Cœur très sacré de Jésus pour 
vous une pleine mesure de la faveur divine, des fruits 
de sainteté et d'apostolat; du Cœur de Jésus, dis-je, dont 
vous travaillez à répandre partout le culte et l'amour, 
en particulier par l 'Apostolat de la Prière. 

E t Nous-même, désireux d'accroître ces fruits de sain­
teté à même les trésors de l'Église, N o u s accordons 
volontiers une Indulgence Plénière, le 27 septembre, 
jour où vous célébrerez le 4 e Centenaire, ou tout autre jour 
fixé par les Supérieurs, à tous les membres de votre Com­
pagnie et à tous les fidèles qui, s'étant dûment confessés, 
ayant communié, visiteront une église de la Compagnie 
de Jésus ou un oratoire confié à ses soins, et prieront à 
N o s intentions. 

E t N o u s accordons bien cordialement à vous, bien-
aimé Fils, à tous les religieux de la Compagnie de Jésus, 
à tous leurs élèves la Bénédiction Apostolique, gage 
des célestes bénédictions et marque de Notre affection 
paternelle. 

Donné à Rome, près Saint-Pierre, le 6 juillet, octave 
des SS. Apôtres Pierre et Paul, en l'an 1940, le second 
de Notre Pontificat. 

P I E X I I , P A P E . 
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La Compagnie de Jésus 

1540-1940 

Fondée par Ignace de Loyola, à Paris, le 15 août 1534, 
la Compagnie de Jésus reçut l'approbation canonique du 
Pape Paul III le 27 septembre 1540. Ce jour-là marque 
donc son quatrième centenaire. 

Des fêtes devaient avoir lieu en l'année 1940, à Rome 
et dans plusieurs pays, pour commémorer cet anniver­
saire. La guerre les fit remettre presque partout. Au 
Canada même elles durent être réduites. Ce modeste 
article n'a pas d'autre intention que de rappeler le but 
et les développements d'un ordre religieux auquel notre 
pays fut, dès ses origines, et demeure toujours, étroite­
ment lié. 

Que voulait Ignace de Loyola lorsqu'il fonda sa Com­
pagnie? Servir l'Église, mettre à la disposition de son 
chef une troupe prête à toutes les tâches, procurer par là, 
à travers le monde et jusque dans les missions lointaines, 
la plus grande gloire de Dieu: Ad majorem Dei gloriam. 
Ce mot revient souvent dans les constitutions. C'est la 
devise de la Compagnie. 

Vers ce but suprême tout converge: la formation des 
membres, leurs règles et leur manière de vivre, leurs 
œuvres. 

N é e des Exercices spirituels, la Compagnie y plonge 
ses fils comme dans un creuset où ils prendront la trempe 
du soldat. Ils doivent s'y livrer deux fois durant un plein 
mois: au commencement de leur noviciat, puis à la fin 
de leurs études. En outre, chaque année ils y consacrent 
huit jours entiers. Or, à quoi tendent les Exercices ? 
A détacher l 'homme de lui-même pour le vouer entière­
ment à Dieu, à son honneur, à sa plus grande gloire. 

Il en est ainsi des règles de la Compagnie, de sa 
manière de vivre. Elle subordonne tout à l'extension du 
règne de Dieu. Elle écarte impitoyablement ce qui pou-
rait entraver ce travail apostolique, lui nuire. Sans doute, 
tout jésuite est tenu à des exercices de piété quotidiens, 
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tels la méditation d'une heure le matin et le double 
examen. Sans ces exercices, comment se ravitaillerait-il 
spirituellement ? Où puiserait-il les forces qu'exigent une 
vie austère et un contact continuel avec le monde ? Mais 
en dehors de ces exercices, pas de longues cérémonies de 
chœur, ni d'offices nocturnes, dont s'accommodent mal 
les études et l'apostolat intense. 

Restent les œuvres. Ici encore l'unique gloire de Dieu 
les commande. Aussi sont-elles des plus variées: missions 
étrangères qui tiennent le premier rang; éducation: col­
lèges, séminaires, universités, — la plus célèbre est l'Uni­
versité Grégorienne, confiée par le Saint-Siège à la Com­
pagnie de Jésus, d'où sont sortis plusieurs Papes et que 
plus de deux mille élèves fréquentaient avant la guerre; 
— ministère auprès des âmes par la prédication, les con­
fessions, les retraites fermées; direction de pieuses asso­
ciations — les congrégations de la sainte Vierge, l'Apostolat 
de la Prière — et aide aux mouvements d'Action catho­
lique; publications de livres et de revues de tout genre; 
organisations sociales diverses. Rien, on peut le dire, de 
ce qui concerne le bien spirituel du prochain, le service 
de l'Église, la gloire de Dieu, n'est étranger à la Compagnie 
de Jésus. 

Saint Ignace appelait l'ordre qu'il avait fondé « la 
petite Compagnie de Jésus ». Elle l'est restée par sa 
volonté d'éviter tout honneur, de s'adonner aux minis­
tères les plus humbles, de n'être dans la grande armée du 
Christ qu'une modeste troupe entièrement dévouée au 
Souverain Pontife et aux évêques. 

Mais ses effectifs se sont grandement multipliés, sur­
tout au cours des dernières années. En 1915, il y avait, 
dispersés à travers le monde, 18,304 jésuites dont 8,926 
prêtres, 5,218 scolastiques, 4,160 frères coadjuteurs. Les 
dernières statistiques que nous possédons, celles des dé­
buts de l'année 1939, donnent 25,954 jésuites, dont 11,874 
prêtres, 8,847 scolastiques et 5,233 frères. D e ce nombre, 
3,785 travaillaient dans les missions. 

Lourde charge pour le général, élu à vie, que de gou­
verner une armée aussi considérable. Heureusement, l'or-
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ganisation de la Compagnie rend ce labeur moins dur. 
Elle est divisée en assistances, — il y en a huit actuelle­
ment comprenant chacune, soit un seul pays, soit deux 
ou trois groupés ensemble, — ayant à leur tête un assistant 
qui les représente à Rome, auprès du P. Général. Chaque 
assistance réunit plusieurs provinces dont chacune est di­
rigée par un supérieur appelé provincial. 

Le Canada fait partie de l'Assistance d'Angleterre. Il 
comprend deux provinces: celle du Bas-Canada (de langue 
française) et celle du Haut-Canada (de langue anglaise). 
La première compte 680 sujets dont 270 prêtres, l'autre 
292 dont 107 prêtres. Ces deux provinces se livrent aux 
oeuvres variées que nous avons énumérées plus haut. Elles 
possèdent douze collèges échelonnés de Halifax à Edmon­
ton, cinq maisons de retraites fermées, deux scolasticats 
et deux noviciats, plusieurs résidences, maisons d'œuvres, 
paroisses, missions. 

L'Apostolat de la Prière, dirigé au Canada, comme 
dans les autres pays, par les jésuites, publie le Messager 
du Sacré-Cœur, en langue française et en langue anglaise, 
et quelques autres revues, organes d'associations greffées 
sur l'Apostolat de la Prière, comme la Croisade Eucha­
ristique et les Ligues du Sacré-Cœur. Celles-ci groupent 
environ 300,000 hommes et constituent un de nos plus 
puissants mouvements d'Action catholique. 

Parmi les autres publications, il faut citer l'Action 
paroissiale, organisation de bulletins paroissiaux dont le 
tirage dépasse les cent mille et atteint cent vingt-cinq 
paroisses. D e circulation plus restreinte, car elles s'a­
dressent à un public particulier, sont les brochures men­
suelles de l'École Sociale Populaire, centre de doctrine 
et d'action sociale catholique qui, par de multiples ini­
tiatives, — service de presse, conférences, cercles d'étude, 
sessions intensives de formation, — diffuse l'enseignement 
social de l'Église et travaille à l'instauration d'une société 
plus chrétienne, basée sur la justice et la charité. 

Outre les missions indiennes de Caughnawaga et de 
Saint-Régis, la province du Bas-Canada est chargée d'une 
importante mission en Chine: le vicariat apostolique de 
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Sùchow. Plus de cinquante jésuites canadiens, dont un 
évêque, s'y dévouent à la conversion des infidèles. La 
mission compte déjà un petit séminaire et un collège 
d'enseignement secondaire. 

Si brèves et si sèches soient-elles, ces notes ont pu 
donner, nous l'espérons, quelque idée du développement 
qu'a pris sous la bénédiction de Dieu la petite Compagnie 
fondée par saint Ignace et approuvée par l'Église le 
27 septembre 1540. Le Canada lui doit ses premiers 
missionnaires, ses premiers martyrs, ses premiers saints. 
Qu'il remercie Dieu de ce merveilleux accroissement et 
demande pour les successeurs des Brébeuf et des Lalemant 
le même esprit apostolique, ad majorent Dei gloriam. 

Joseph-Papin ARCHAMBAULT , S. J. 

Œuvres et saints de la Compagnie de Jésus 

Cité du Vatican, 26 août. — La Compagnie de Jésus 
compte dans tout l'univers 26,309 membres, et 1,531 
maisons religieuses groupées en 50 provinces ou vice-
provinces. 

Ces chiffres ont été cités par la Civiltà Caltolica, organe 
des Jésuites de Rome, à l'occasion de la Lettre apostolique 
adressée par Sa Sainteté le Pape Pie X I I à la Compagnie 
de Jésus pour le quatrième centenaire de l'approbation 
canonique de cette même Compagnie. 

L'article du R. P. C. Martegnani, S. J., révèle aussi 
qu'en 1938 les Jésuites ont donné les exercices de la re­
traite à plus de 750,000 prêtres, religieux, religieuses ou 
laïcs. Leur Association de l'Apostolat de la Prière, selon 
le même article, groupe 35,000,000 de membres rattachés 
à 125,789 centres et publie 72 revues en 44 langues. 

Voici quelques autres chiffres tirés de la même source: 
Les Jésuites dirigent 67,117 congrégations de la Sainte 

Vierge, soit 5,000,000 de congréganistes. 3,500 Jésuites 
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s'occupent de l'éducation de 140,000 élèves dans 15 uni­
versités et 421 collèges. 

3,785 Jésuites missionnaires, en 54 missions, ont 
charge de 3,000,000 de catholiques et de 300,000 caté­
chumènes. Dans ces mêmes pays de missions l'on compte 
15 collèges ou universités, 9,000 étudiants; 169 écoles 
secondaires, plus de 50,000 élèves; 67 écoles normales 
et écoles pour catéchistes, 2,300 étudiants; 95 écoles indus­
trielles, 4,500 élèves; 7,818 écoles primaires, près de 
400,000 enfants; 155 orphelinats, 13,000 orphelins; 40 
séminaires, 3,000 étudiants. 

Les Jésuites s'occupent aussi act ivement des œuvres 
de presse. Lors de l'Exposition de la Presse catholique, 
tenue à Rome en 1936-1937, on remarquait 1,112 pério­
diques édités par les Jésuites. D e ces périodiques 26 
avaient trait à la culture générale, et 152 aux études 
supérieures et à la recherche scientifique. Le catalogue 
des œuvres des Jésuites, pour la seule année 1938, cite 
en outre 2,468 ouvrages. 

Les annales de la sainteté dans la Compagnie de Jésus 
sont aussi impressionnantes que celles de ses œuvres spi­
rituelles, culturelles et éducationnelles. Après quatre 
cents ans d'existence cette compagnie peut compter 24 
de ses membres canonisés, dont 12 martyrs; 141 bien­
heureux, dont 136 martyrs; 185 autres jésuites ont reçu 
le titre de vénérables, et leurs causes sont actuellement 
promues à Rome. 

C'est encore un mérite de cette même Compagnie, 
dit l'article en question, d'avoir donné à l'Amérique du 
Nord ses premiers saints. 
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230. Congrès mondial de la Jeunesse E . S . P . 
231 . Dott-on tolérer la propagande communiste ? Abbé Camille POISSON 
232. Une Université catholique au Japon. . . R. P . Hugo L A S ALLE, s . j . 
233. Le Front unique, piège communiste . . . E n t e n t e in te rna t , an t i communis te 
234 / ^^ie Bogey of Fascism in Quebec . . . H . F . Q u i N N 

\ The Quebec « Padlock Law i G . A. C o u G H L l N , K. C 
235. Vœux du premier Congrès de tempérance . E . S. P . 
23(i. Doit-on laisser les enfants entrer au cinéma ? Comi té des Œ u v r e s cathol iques 
237. Guerre au blasphème, vengeance de Satan ! Abbé Georges P A N N E T O N 
238. Le Jour du Seigneur E . S . P . 
239. Pie XI et le Canada E . S . P . 
240. Sa Sainteté Pie XII E . S . P 
241 . Lettre à l'épiscopat des Iles Philippines . S . S . PlE X I 
242. Que pensent les maîtres de l'U. R. S. S. ? . S .E .P .E .S . 
243. La Soumission de « VAction française » . E . S . P. 
244. Les Canadiens français et le Nouvel-Ontario D r Raoul H U R T UBI S E 
245. Une élite dans l'industrie Abbé Bernard G INGRAS 
246. Lettre encyclique « Serlum Laetitiae » . . S . S . P I E X I I 
247. La Vierge en Nouvelle-France— I I . . . P . Char les DUBÉ, S . J . 
248. Allocutions de Noël S . S . PlE X I I 
249. La Nom elle Tactique du Komintern. . . E n t e n t e in ternat ionale 
250. La Science, la Foi, ta Vision S . S . P I E X I I 
251 . L'Histoire du Canada commence-l-elle en 

1760 ? G. -E . M A R O U I S 
252. Mgr Adélard Langevin, O. M. I Abbé Léonide PRIMEAU 
253. Les Missions de la Compagnie de Jésus . S . J. 
254. Aux jeunes mariés S . S PlE X I I 
255. La Franc-Maçonnerie, ennemie de l'Eglise 

et de la patrie Chanoine Georges P A N N E T O N 
256. Quatrième centenaire de la Compagnie de 

Jésus S . S . P I E X I I 

N . B . — Les numéros omis son t épuisés. 

P r ix : 10 sous l 'un i té franco; $6.00 le c e n t ; $50.00 le mille, por t en plus. 
Condi t ion d ' a b o n n e m e n t : $1.00 pour douze numéros consécutifs. 

L'ACTION PAROISSIALE, 4260, rue de Bordeaux, Montréal 
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